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MtA LADIE DES POtMEs tPE TnnE..-Les éco- cée d'en appeler aux tribunaux pour se débar-
NOUVE LLES ETRANGERES, [inomistesl, les uradéimlies de toits les Tasser des obsessions d'un fou, si ce n'est d'un

V pays tt cherché et cherchent elncure la camue tripon. C'est saniedi que cette cause a été ju-
-Voilà in fait qui fait hoinneur aàI îlamirauté 11la aladie des orlmmîîes de terre ; ils ont mis gée à la cour du flanc dela Reine.

anglaise ; 'il intéresse tous lem amistdela digmité ecrionuunce qu'ils avaient le luimières otiur Un quidam, du fronm de Dunin, ex-avocat de
de Plhomine: cruter J'origine le la famiîîe qui désole particu- profession et irlandais de unaissance, a-était épis

In La chamrbre dees communes d'Angleterre i liremiet Pijrldiiie ; et tous y oit perdu leur de miss Burdett, la suivant dans tottes ses pétré-
vient d'ordonner l'impresion tic dePere 8t, 'latin1. Cela I'est Jas etoinalint; ils avaientla grinations, l'accablant depuis plusieurs annees
émané de l'airauté, au mois d'curot dernier: .sitlicité ei'inîter ruer les raisonis m1iîement phy- de ses épitres amîouîrcrîses ecl prose et enlvers.

./A l'amiral, sir C/uarles Og/e, Por/mou/l.--- si.lues, îes éléienis, te snisons, les miodes le Inutile d'ajouter tque le Céladon tournaitau mr-

Particuliëir.-)c l'amirutsté. le 21 août 1816. ciiture. ti ui mot le niilde matériel. landis q(ue tyr et qu'aucuet de ses lettre navait oaltenR

. . c'otaici.t les ene mrndes qu'il fallait qtrrtotlune sleponii. Cependant l'esprit du Dunni ne
"cLes lords conmmisaires le l'amirauté mle re lierhe. C'est du moins ce qu'ont déco- pouvait s'arrèter dans cette voie, et en vit-il à MONTRÉAL, 4. MAI, 184.7.

chargentde vorsieiran ettrei ordre ie comiiu- ert ertains pruests zétès de la ville dî persuader qu'il était aité, et que la riche lié-

uom nirnliteitsur les navires et srdsu'uiieirS D )ublii, q(lui dernièrement, à P'oiension du jeúne ritière lui avait fait toutes sortes le promesses

M ajesté, l uri tent S ts n ivos ore ase, que, asur- national urdonn se dn la ra ne- r ta uie, o nt duées. Enfin, le 13 janvier 1846, Dunn fait ',lmArrm.-La presse Ca adienne sans
aljelse urrsont i n oer~ren tu< br- crt leoir ulrir asiuile le résultat de leurs une tentatise suprrme. Il rit deuix lettres, d1istinct a t proese.

rm:llç à leurs liîinron, maser uit rt rélîneions éîminemuent modraes et religieuses. C'une à A. Marjoribaids 'arsocié de la rias ud ains éhommsore-
de l'airl commenans cri citt isa(u )ri (ui e serait dte (le les ponies d terril Coutts, pour le preveiir qu'il a reçut îauturisa- t pesirle e dAnalrr honer le

diel l'airalrcommudais îl l'ertatui .mltierieclii t nit qet i ioni île m lstnrilett, de tirer sur Fa aisun n . tiquesd'Irlnde et <l'Angleterre, d'inonder le
vieil olsirier en rdc. ie uei a vait r nié les tri s i ivi lie i idédomrnagement des préjudices à lui caé, et Cllada le la population indigente de l'Irlande.

"Je suis, et. A.1 ude - i 1 av1it rape e ir i îo aueles à cette dernière, il annonice qu'il va se présen-•En eli-t, il y a dans ce lprojet une ignorance

"orres s iné, W . uA. . i r ', a irue sdul'a ir en a o ax iduli urcev, rcst- dir, ter a la C ie lour épru er sa sincrite et - complète es ressources du Canada. Nous
pîr itîsu h Parment a ce, cerai r cevîircléspreuvesîleanuniicec Il avons certaeinirient une immensé etendue de

', papterre 1 ii ulèfrichéesiet..îlqs'ressources naturelles
l'auntiral Sir Joln West,à, a DIvunprt Iau iviw n(. uoIire d'humiiies pieux et tharitules uont pris hnîîîiîu cette lettre, en exiprim it le désir dolte- l 'infini; ais tus manonrs complètement

amiraI sir E. D. Amg. a Sher'rne ;ut à li- sur eux le représenter humblement à lwe- nir li tfveuir il unie entrevue duint lisue purrai du moyens edéricher ces terres, et d'exloi-
cier le plus âfgé île S... u M . hvib v'que dile Caioruei. Le primat dtil la Grandtile- trI d pa luis aiîuiles, li4Uit-dI, et amener ter nesrenIdurreI. Le prjet proposé en An-

(T'e Couri Journal.) t .îne avait été, coinuiiu. on sait, liaig îdî i l'arranigeiieit d turilre. trre u our Le p ence deparaévse
• isdu g-ie-d trre, aurait prur ttr mmeéqusdnce<lepairalyser

-A la première chambnut.tit. i scandlux l r 'nr rli'niIe ue pre lui ett étr l .'a rriv:lettres vineit le sert des aan uts nos popus.ationis en les chargeant d'un farucau
prscès donut nous avons indiqtué l'in (e il ru itee lu' . mari dans toutss élises diu Ro- ru .. l qu'elles ue pourraient porter.

déjà lien long-temps sue billai entreMt .t. ClIrtiti- nu:ne-Unli. ActtiJ ca ils îProtettais d a u I' nOrdre 1bell n setv , et uut uritendit e'état de landle réslte de la rnauvaise nd-
rel de .éevynit u lu Ru:rm, et sa blle-mtre' Dublin lui onuit pui'r une Adlest dans lai- re de la nain de .lii Burdtt. Cet ordre o m.inistra'ion de te malheureux pays; eut-ce àn -. dépoli rle C'(fillteatie-(, ls eue d la luitutuitue etuieinît iirsetaa'acceptationétnui-aunsilitade'umalheureux tpt s;se tpeine
mandamle de Cuane.Cette damue iacCewon m Ilio oli assdl 'ruleeaetaIýnous à un porter la peine .1
gendre d'avoir ruin éla santé de su tile upar les tO I cui uIlb y a vruraiment( le quoi alarmer. Arux ler-

fittigues dut lia. Elle demande .la restitution le . . Ei IS19. lu idollitrs ont été admis dans . .. /ui. mr. pror/uin it. pay:r <i iuoi-mimric ou nièrems niuielles, la nmaladie était répandue auitx
la lot, etJ la rvocaotin <es uatlagis iatrimio- les dJeux Chla. ti: ilresu rdre, £100,100. Par ordre le .1is ' enviro s dte Cork, otn craignait dus fièvres pesti-

iuuxu. 'd. i ns,. Litaét-i, leunIrlie un s- 'Cuits. tRiutu nn 'k." lentielle. A Ne-Yoîrk, la population est épo6ui-
tnor'edueu:ut:ions dete ut eeii'ner Af.bla ,vantée à la vite îe l'indigence des èigranta.

sidcondits1111 c il le n mritait, IJ'itrépide etIl en t armivée jurés tIe 0,000, durant le oins

néralele peit que As'am ruirI. Aux L'ts-l 'us, qu' nouils appîeilsvulgair larele giet lui rcin ua- a tt'Ilecrancier ith p euvuir de rechelles l'vrii tide Ce irnomre beaucoup sont déjà
ni jprépaire d'n rmes ipls de céréales buir uteitres sur li uéte de tOt irnainue, sur uiles u t i Nous devons craindre de voir la mêmele expédier enî I'ranrce <ut;en Angleuene.[ l-sJ m t s r ses utascs et ie toust ue ums. Puis, pour clhoe ici d:is quiehis joursa avnts-nous toi t de

sebnllent y haisser.: le rlument, qui ta:uit. le I .D-s sirletiii ntu té i r re ces actes le déueet par un acte plus mi ji t r l'larme ds notre ciét h Il sema trop
lvrier, 20 ir. 87 ic. le bUîem,. tst sminiiii u concevable, il voulut iettre la maisnui Coiutts et tard, quand quebumlade cntagieuse ru la

18 Cr. 9J c. ; le sei:le <est lu'nnbé di. ttri i- arconustildesf; , eni fîi:teI, iii ilillituilCt ide t u ofi ait à la itine 'sitront toI mîîilieu de nurs. Dans nquel
S8 e. à 12 fr. On croix Ai mqueiLàLili 1. lir/ts b de /m u puciMiILd ivas .s i/ca -im- Cur dca l iutouns. Naa, lai an i al- éti est rlétbisement dJ la Quarantaine ? Ne

a rrivais attendus le uintérieur Sirt iaui. cath e). on t/t a plaCs lu mm nt rtd r tutles ceera vr i yetbirunLazaret,pour les
e.xpotuithiurta:h ju.ctsut'à uce rîue 'Lutropehîti uit r end.:i .i i lui'i-crsur1 ' IrThradu idesuit la cuir duQul iL"1u Liw,,ma:ndsà Ce. (filel ui Illitu t<nuiu' î <ut uu'tu- é'tjî' l'lI'e '' lu uts ur ri u.s luîlii 1tutlertlr le rirv'uad

Ibe prihi tsI a r l u rclt. lt i, b 5. E lu, io a , o un doi i ra b r bi r n nous protéger. i 'est plu, érIeu<pi'Onl neI
d'uî niutre Coit", tutint i <ot il>cfn i- e au . m nir tit' uu uit s e h u ry et colimli e a di'i -hIueit' l di c :i tu

mmensepns jvsuuirn tIr graila. Rrt.-I ,i t siu tra Pire i trirutnli le hleo-etseaom -iîiU l r
suivant la :ette de lierlia, piuirmt 'ilni'tur nafes. Ce juemt a semblé étrange. Si Duuin est

I 'expurttiruni lu' J,uLO,tl)0 s> iv , iî'h l
seiglt, et a les liltrs i, le t J ui rqiu r' i t l n m !urr, le's t r l e ui. sur esati ae, e AFFAIRES '- public(leont-

hons de tselvertd'. Astosenu ;4Gu. 0i rt terria riet q, eu a jistment cium C uomme utout'semblelueaire. i C'est utr a-llios eNuraopotlionser psesulic pitro-d

léprteens dei Ist, stslei enru mi.i0le0 n ir p a auie a e"t.I udame cet aux duichs qu' n e cii utle L les, eqiuesexueptiortsestuour..
heeoiitres de mi, et i un ued u e Iriutu'is'u. damrc u ui c qu erison 'en e huuil. copos ed'bommes jtuisst de l'estime ut

pliane tite iissjruuluniu' . milti lesO quiupi'ieurunebiuprhnn."""ud a quaem tPe dei ihlaî conJufn plique, et ontsattend avec
Les demandes te se ralentissent point. A tu'xin ; ils dlemontrent I la m le des:1 lpommest,la.rtraison que leu m lerteactuels vont remeiare

envirnns île lti(ga, nr n retenru pour 135 millionsi' e terre t iroincidé e.xacitment ic le vote sur Quatt h la puissaînte eliériére, elle n 'a qu un les a'aites sur un- pied respectable, et corriger
de frnncs de grnius, dont uire gronde partie et "siiele Muvil ; ils prient I'arche- oye d''vier le pareills oscssionis et de les abus eistnts. La l n'est pas sns dif-
destinèe por la Frnmce. Ou17 b.0 u'iî ti lu rr dans la prière puiiquei un utuie iire taire les cuilîonuges excitees par riC- eléhs ; aussi savons nous gr lu teux tqui en ont
été ekpèdiis le 16 de Marseille pour aller eir- îl.u punuet'ice et d'humianiliatitnîeoquttyrtiauvaR.ili'letiteavSec le cetde faire
citer dei flus à Cunstantiiuile et dants les pot iumiiii eins dliLtn acu i deu' u lie, de heur d'un epuix. L'hpniyennest-il donle ardueur.

de la mer Nuire.pl l"u"m que tous lts prutestanu S tut'it plus unitlien channlantnutine ldit une vieille cItan- Jelili dernier, li motion td M. Bourret ton-
L es arrivags sont toujoursuoidrtuu omur papilsmre, cc moiui tre i iiuiteS on i! I! ct rai quuaue ure cimasoni dit 'aîore: clant i idre deiIttre Ie::reier le la cité, M.

importation le grains étrongers dans les uuport, cqii tirui lu h ilfhutitctputx lirtîs'et, ituieit 5e- Si n est n ven îtdevant le conseil parni les or-
du Frnnre na été, depuis le 1er jtille-, d i hi itrle jrtiu i rehusu le ('iu- u , il estl'viu len dant aez ric te pur ires duijur. . Imrret Uproposa qu'noit

4,468,l-47 hietolit., tdont .l70,-à sonut etrr, t ry il i ailt Crut deouir tue uce tdr enI lgîiibre jolhiu dite î 0 hurdett imire ut tot mé pour traire rapuport
pendant la pru ière q uinzaine Ir' s. st nr : s i sui h hr li. ut il ai riuptm ihi uq u' i ou u ut - e ip u r . t

o:,1et (llo ueM1 -i utiue, lctiîeCbb, Gorrie
4.7,157 hee't. uuans le's poirtrs deit l'Ocean.5,m , il , i t'ue pIrtille ca t' Iutblisu. rsNrc:.-tcus ruXc::s s.i;C.I:.- et le rtir emploslt le dit roumiA. Après

<hans reux île la tléditerrainnie et :19,9 prià re ajuini des Oijus lequell,.
l"S frontières le terre. î;imp< tanitt le reîe ut1pues t reeisues. il:uis il n'en ist juaîs nn LuteipsCuuuserce utet ep tr l ., uuihichnd ti de iry se conluisite mair lqpl hn
uinzaine de<su relie lu la dern'iimi irnquiztu.a in" "tic s Ir u audineuvîiute s de mnag, aeiu p. d tnouil ; îlt e ;i. e oundltsuivat t'la nuin jM. Lan-
d ' férierr de plus dieîle 0,000 hietlitw Lis. Lu ieb-e lesitreh lot ruti iie l - e le par t ', misllige, <le im motarite, ts e t'-io)uiité si Firrirn et rreLa

quantités <dtiins uiutr ôelt ait 1Ii iar 1c i L il, ti-l e h iut a e ienta t suirdespùs i peI cesu mieurs feront.eur

Le port de'Aumtnhim eutl t t' ihie e ut sentiuei etut sot pas 'i t ement part s n iîle purut tit à rup s uhurer i msai dentr 'us tlichtr. u M. Sextn Cut tenu une
1 ls *'îbs lqeisei, ujs luu i ui. I uuuite u ds.1JUiu iduu1 tau'uhuilut li t 011è:tiiut ins 'xecs

une dietine s de jouritiurI lus uit sifra s u A 'umrri. Il paraititimême ipe L' grand te ma esu , cJe impatil etitm e n mu e!s

33,
5u10 hectt'u'tritru'<. ut iluinmais l'risunutr' deo a i otuu"oir , 'i Pos tii t"as d tliuni i- - -. , ne maesta lsesduts ojet, dl le d u, no u s lus drier a vou-

aviu niun e il n i: y nue :hir l ibin uus dh, imu'- aui,1 rlxn'li' tu n a< utndrot ce uun -'a ue re us bieut loim<ette sup iusu i ti or lui tire unie mjustie ; tirais couinme il est

mueus dIe '-t eniroi :.o.000 h re < é- uttual ii l'a itr:ut' aussez I iremnt. Il est i f tnl"tat t" qu'oiie nout t etcrie sus de uinlîie pullhi jeue ilmomsieuur a éte tuni

li'fil L Il. lulneui..i pa r i laatique d1,1une fa-ction ihmns la ville,

c t ii j tu nit ut i n i uer ; Sur ces entrefuites, bes poux Il...reçu- pt a ris trieat active dans des débuts pul.-

Rnlmen. il est entré le ' huit itm vic dem. ue iniiumetuîpr.i î leV ton ent chez eux lt alie '.,, leur fille, îqui thI"le"iilti,
grains trngrs. Le uatai t ntr Sut/lui, dN lui 'IolGr.ande lt:m ne s e-t jas u pnue um r iul tue hl arule a e de lateuisinhe, ou se . l l ut'l J
qui a reiioruejusqu'au I avr deux nrvirs anr - ntri ire ujin i l on tté au lieu d'im jur de tenait la tmestiue. Avsati-hier n tin, la damee riut p a im elais n n tî îles bl 's, est niiu im m diaIîtu'em enît p it n e'. Il t : Cut tu til s l u p u. .llu our a t. . . . 'enteudat dle n ud ge aem en , e la corporationdontles opinionsdi iienttd'avec a
.i la rencontred utIrei autrs luimentC run par- us tItituio. 'o-mue disaitr àlhbrunh rendautupré de Caroline et cru earnt apeî'r;ut lu tuiees q'il int les u u et s
tance de L litirtus puir le avlaru d arst ' les mis puraler a.L eit al sur la terre et sur lnitde. le carreat uit li cuisine îînonolé de siag. Ltat l'-sinipaesq t'il d aitiut lus les élTui dls

et des fliiines. O tttI l.e iutssi à ilun. '- r <nient Ileias dute titi' 'ndm- dut., lequel ule rout e e :.e hi diquaouu inj ec t d lap , nousroiyoisp u le l accmité.1 i;llle Il.... it CIlý lieeol, De ilu ,u ir t rp o t q ef
kerque, à Cualais t à Anvir-. tit erd nombre:111 cu. bur d Lotlr. rui sont orietus iuireetàn s la limie F. . . . ctuse îde son

dLe chatlirg mniti u. 1.0 emlîî il 'ti-r dut N tnlid u- , 1h i iu i. lt-on. renmps ir, et elle lui lit qu'ele adIt accoucher e une s. ir:dt lié.itr udo lite r ort rse .ur

conduit vers Paris buuu hilbhN., Enufiu. un ' mut:,uu ihl prmnrl ;hi' Wuue:u a ,I uuetut înuMe e deguiser pu inîgtemps a tou trs cu tuas et tuusns .Su tn doit ahan-
amiliontuire îhc justiuicliui.'1-ariv'ière lit, al ' h t t i.-s ulttu hem tututli tuile aussi ilatuoutil iitiiiiu Lie je-guiter long b u ttdonner sa place. Eut miait celi, ntous sut<onus

aunone dei <lelistkqe la~ riir e Warn- or i eut u' eu 'n le ntut Ja n-;enftni l in "ique nous sommes l'th lde li nmjorité de nos
ilimund est debarrIti oantis Ci hi ril 1.u i h n n u dan t jouir se ut e- I Maus roline attibuansoin n imiter | c miluitovnts, qui prend le plus vif intérét à cette
avir envilla déjà partis pour le h:re avec.par:it pa que limi .\n lerre-soitcou- et la dame R.... était suee, elle souit 'affire.-

3,700 leeutolires le iuomrenit chatun.%i. t ild, r . Nous nle voulons pas ditr ionce u'elle n'ctait las uenceinte ; allis uetie 'tir - i
q'im(Lni tres:t:msombue d'honna esuns n'auienut encoruu, M ainuuteunanlitnousaim erionsb ibeauncoup<ar r si'

f:enoi r r s jen sîintcurniettt Crtionsieni<usent; ts la marchantitd, voulant a:1veI; à iuoi s'en le maire le ounréul et leuconiseil entendent se
-- 1l rèsuite d'un trasvail stttsriue île da. els'- mais buu pu uutres *ent tt disns. te:t, sortit ci disant q u'elle atlait ehlercher une l:pweritsuer plus hogtemps par J'avocat De-
r'au lu' Jitis, sur lu vie hliine, que lat 1- ( :d tutle es rulix h nel s du îudixdomaiteî sac se'un Bleury.Quelqu'ausantes pour un certain rmonde
conditLie dirs putlitions dimîinue i msure que la d1.1u a cas ici' u>0.1tnui:uidesiiuuement Cette declarion ne reiit pa Caroline puis que puisstut être les petius scènes que ce savant

eivilisation prend utitidéveltlliliment ; ent For-te u îde uutt :prituiit'e. ts suit qui siut. confiante, et, proitit d'uni rc oùit ele se moieuir voudrait jouer dains le conse l'ab-

qtue. par e ple. unepouulaiti le 31 millitonîs m1s du moitls 'iu l tt lhb'rmt'trirtut. lai, trouvait iule, ille mla au reigr dis les lieu sence totale des convenances qpucaruieteise ,a

dl'hîaita dans un temps ildîe prs1 érit et ds ol nt rimnl par le ui iloui la Reinei laisaice. Lrrque la dame .. .,uu soit retour, conduite, impose aiiiMaire etutu conseil Poliga-

un état d'.dsanc, tu r tdo e nne :úsancu'u n tlu imul, il, tu wti li, qu îLes ucres i. lîti inuîma rr d'eut sortir, Caroline huit quel- liot dit les fuire cesser. M. De Bleu ry n'a rien
mtènc nombiiru l'entatnis qui etient pr'crues il I <. ;.' p 1euî eiirirI lus boutique s, umis il que temps à obîir, et il faillu. employer la torce oulié ni rieinppris depuis dixats. Il est in-

y a soixanute ais, cOMPrinant hl lapériede quil ne puti itouvrir los iciurs ; il peut tir ute npour lin cîir.tramditire à se laisser visiter par la tiltiéreint tui mépris et P'àuindi umîtion île ses coin-

nus iépareut rti afned louiiiXV ; il situme de itene, mais tt tnt fem pas faire un ate suge-emmu. Celle-ci ree-CInut qu'un accou- patriote Ipour su conduite. Il travaille l leur

que dans 1 l mlime11pays: la l"·ronidité 1a ié (de cnio.(L.a pr1.)chmnuet venait d'avoir licu, et Caroline poitait nuire en amateur, c'est sonr plaisir, nsa joie, so
comparatiemeit à 'apopulation,de'2-5 ouni-10 à sa ceinture des iseaux ensanglantésr'ail hle.bonheur.

0.0. Ceteattén'ationp re iveidnome j imti suis u dem'u dilile piurquilri les Atm- desuicl cli aait liat lac ipo section tuit cordon ii- 2lais c n'et pas seuement comme enrnmi
île naissances,' eut r;usnil dle lui population,n 'a ats étalemi le i îeuple il laterre' l' plis uit- ilienl. îîis l'eutn'int muvsut eintaren; oi lui dei
ins lieu unique:ient tt France. Ainsi la fcon- te l extntnns, et m urs rilemn, jen ms mit ilam ce qu'elle et rait fau, et elle réponit consei, cts quit M.Der seuron sveu riler ar
iité <e ti i populationil dimitnîiuîé u:iiin uuliintauute n veinmu itil la Cu'er le n n s lutstour séieuta. ttiitiiî quu ttttiue. runruel. clest nuurortpar ta profonde sc/ence

tdiit uroidemenit qu tait tomrbedansl d'fass - d'i- vous savez comme il est saentant, instit, éru-
l'un treizièmeen ili-sept ans; eut Suède, d'un Cette qualité, à re île s''xuéror onduit tout snce. d/t, sous I'avez entenu en ch re durant la
nruvième len soixantte-i ns,; eu usi, d'un i àrot l'ide hi, àn la moîini'e et souvent à Le ctmmissire îdm police uti quartier fut dernière session expliquer Sa politiquo !.... Eh !
huitièmie eutvingt-huiit nus ; ceut lpiisîuue 1,iltt1,1 l; t'11 <dur, Vlt louutni:' r etiuuu ' très
uix tiè mteu en tret ute n ans ; uen r.t e neu n pd'iu u rive -t Jh i il.e ' r n nab e et t treè s ne i ie tit venir dsI vidangeurs, qui parvi rent b iu n il t encore plu s éloquent et plus savant

qtuateiè Cie eut z1tr e sC;en a a kus et lunsc, tet it s iu re ia sm anse d'litr : unt it tit rtu e à extraire le cadam de ie nt'nf t. Le procureur utu conseil de ville. Il faut l'entendre rappeler

d'untiers inentiutrete-deux ans ;cr Irruse, elI f l Jun usn p lusre nu' une fto:e du rii, le son cl', i nfrm o cette crave ah'- à M. Bouriet les usages parlemantaires et la

d'un tiirs r n icenr ne- u a n s ; c n rln c ' Ic lrne ; t unrehlui h i' i re ci oi l' - fmair , m cihargé le do tiur Bayard lde procéder à pratique conistitutionnelle J. ... il faut le voir

d 'e Pluu s ul iers ixntitsiècl . As; i. ALIF ince taut dc que celuidnnée, ntrev i îon e pe uep ! rle tite aitoplisie, et il rettulte dit srappOrt Le cet ha- étendant la main vers son collègue M . Tully et

et les les enu ta stin'ie a. Ani.ti Fqu'un juns e hcit sonir , sréènue seiei dem ,ile prtiien que l'enant, tu tvile, avait à la lui ttisanrt mule apostrophe qui ferait pîmer le

ccroisse r tannue sl ru ilati n i 'n u n u enptiti, l u u it mmjour la i r t e c it s u, et ai tète une lessure gr qe uil i ét la cause pri - plaisir toutes les r vendeuses ur iarché ionse-
necrisseent linul O poplato d u imb im la uit t lejourla eme hos t nlivecipieli e sa mort. Cette Ilessuire résuedu or.

vilu sur cent dix-htui, il leutr fauudrait. rour dou- milentmet à la ifole. Uitnsatitwi 'n a utal- cipu u'on sui tuot Coeubine lacsuîte u'n te u e i
bier le nombre de leurs ltibitants, ucui iagiouecucilé que la reine d 'Aileterr', alors quulu'le n e- Pcu qu'on lii a porré, ou1hien de la1 chute qu'il Et IieLite le conseil écoutera toutes ce

périoeede u-vin-c us, 1111V.4ila'n it i tu cil afat re plus île dix a pi faire sur les dailles des lieux au ,momtenit de hilleveses, sans y tiretre ordre..c'est avoir
dans eipire cuisse, l'accroissemeut <init u'uni ie u<sins itpossibles ou malhelreuses l'accouchement. D'après tors ces faits incri- trop eic patience. C'est encire oulier ce que
individusur soixante-six, lun poputl;:Iuni peut lotn- Aujourd'hui, voici la plus riche héritiére de a.la minans, la filje Tronquel a été conduite enu le e- l'on duLit au caactere et à la réputation de la

SblIer en quarante-einq ants. - Rirande-Bretngner, miss Coritts qui se trouve fer.. pt de la préfeubtre. villa qu'il repréente....

LA TEPf:RATURE.--Nous avons eu encoq
des froids d'hiver ces jours passés. Ce Mitla
le teulls est doux et prmntanier; les eaux du St.
Laurent ont beaucoup baissé la nuit dernio
les quais sont a découvert. Le Prince d14ý
voyage entre Laprairie et Montréal, ainsi go
les petits steamers de Longueuil. La navigation
a commencé sur la lac Champlain jusqu'à Si,
Jean. Ou attend aujourd'hui le Si. Loui elle
Ric/heleu, et on espère que demain il partiran g
steamer pour Québec. Du Côteau-du.lac i
Kingston, la navigation a commencé hier; ainti
on peut dire qu'enfin aujourd'hui la navigation
est ouverte d'un bout à 'autre du Canada,
Mais tout est en arrière, dans la campagne;Il
a encore de la neige dans les champs, et nous
sommes bien moins avancés que lannée der.
nière au 4.avril,

Les dernières nouvelles de Québer, ot,
disent qua la température continue très froide,
la glace (lu ile St. iPierre est descendue ; le,
eaux sont extrémement hautes. Le pont au,
la rivière Yamachiche a été emporté, et tout%
les autres petites rivières sont débordées. Il&
fa'lu en beaucoup d'endroits traverser la mall
en canots, les pnnis étant submergés. Pas et.
cora d'arrivages de la mer.

LE TII15ATRE DE MtONTti-AL.-Noug Vyoq
avec plaisir, qu'on travail!e avec célérité, afia
le parachever au plutôt l'intérieur de nor
ihaisifiqu tl àtre. Les peintres et les décora-

teurs surit à l'ieuvre ; rien n'est épargné pour
reire la salle digne de la capitale du Canada.

L'inauguration aura lieu Saredi, le 3 juillet pro-
chaim, par une troupe anglaise, sous la coituit.
de M. Skerrett. Nouis espérons que le directeur
aura une troupe française durant l'été, ce s rait
le moyen de joniier urne véritable popularité à
son $Iéàtre.

Noius appreioni (le le Col. Antrobtis, Aide
de Camp Provincial,est sérieusenient indisposé.

Le Chironicle de Kingston, nous apprend. que
prêt de 100,000 barils de fleur, sont arrivés et
cette ville, en route poir Montréal.

sU-IcIDE.-Uie pauvre femie 1de la rue St.
Urbain. a été trouvée saimedi i rn:er, 1iendi eau
poteau de son lit ; elle était sujette à dls ariès
'le fobie. Le jury n rendu l un verdict cin -..
quenîce.

ACcIt-r.--Un charrî:ier hr mora Pna n-
tura trop loin sur le' qii utvert d'ui et fut
précipitien bas de l'écu e, avec son cl -vaî et

sa calèehe ; sans l'dssista'e le deux oit tri is
île ses rumis, il était la vic r. le suri iritop rîtlei-
ce. L'homme, le cheval et la va·ti-e furent
tirés de l'eau avec beaucoup le dillicltèu.

Un accideât dbéplorzIf-le est nrrivé à la Pointe
Levr lunîîrli driær. J) Dux ho-ur i-t -. riOce
île M. Beauliouil etaient tcer i;ié-i h ti rra.er
le lébîarquaiére dl'iiVnîvunriîn i ldI laer <ui b[P
hmorîlait, quand tout lel p l 1'est rou i lis

leuir Niedsl. L'aundiu nommé François Coi..
ture, eût le crâne traensué. Il ii e in veuve
et plusieursenfants en is àc. L'autre cri fut
quitte pour in bain l'eaur tfride.-Canadien.

Lumiere extraite rePea.-Un chimiste 'e
Mladrid, don \ ieiiie Cahleron, vient le dérou..

vrir le moyen d'cNtraire ide 'eat n gazme hydre-
geènecarbonné propre à l'érairae' et aux tisa-

1 [ 'es domestiques. La lumière qu'il donne est
des pIlu brillante" .n ns odeur ni éinanationY, et
sans fumée ; enfin,la irance de matière prc-
mi ère et la fîtrilité île l'extraction permettent
de le faire au lus beau prix.-dem.

NOUVELLES ELECTORALES.
arssisQuoi.-On dit que 'lion. Robert Jones

sa présente dans ce comté, dans l'intérêt libérI1
et qu'il a toites les chances du succès. uliI.
Badglcy et Gugy ont déjà fait quelques Dsemi-
b'ées et donné un dite:, aux libres et indépen-
dants électeursconstitutionnels; à celiner.dit-

o, entre la poire et le fromage, un est parvenu a
persuadler ai Col. ugy, que nonobsianl sape-
pullarite extrème, ses vertus et its assurancts
de sucrés qu'il doit. aroir, il ferait mieux de Ee
retirer do, la titre. Le galant colonel a consenti.

i.'isLr-.-Dans ce comté, quoique les jour-
naux de Quibec ne nous ait pas mis au courar.t
de te qui s'y passe. des Correspondances not a
appîrenneîn qît "qu'un M. Fournier, arpentour, ,e
présente dans l'intérét ministériel, et uni M.
Têtu,, dans l'intérêt libéral. M. Fournier eut
un homme dans la dépendance de l'administra-

1 tion, et qui, anus le rapport du caràctère et îles
frîeurs, est loin île jouir dc l'estime de ses com-
patriotes, C'est le même individu qui oppora

le docteur Tacué aux dernières élections ; il eit
encore !'adversaire acharné del'éducation,
somme toute, c'est le dernier homme que le
comté de lilet devrait choisir pour le repré-
senter en parlement. Mais c'est faire injure
aux iabritans de ce comté, que de supposer qu'ils
préféreront lin tel homme à l'autre candidat.

l Notusavoni le plaisir de connaitre personnel-
letmtent M. Tètu ; c'est lin homme éclairé,
libéral et infiniment respectable. Il appartient
à une famille très estimée dans tot le District de
Quélbc. Lze comté de l'Islet ne saurait trouver
un plus digne reprësértant.

Avant le tcriiner, nous devons exprimer en-
core notre regret que lesj ournaux frnnçais do
Québec, ne nous tiennent pas plus ati courant
de ce qui e pase dans leur district; nous cher-
chons en vain le plus souvent dans leurs co-
lonnes polir îles nouvelles locales; rien ne nous
intéresse plus que de telles informations. Nos
conirères de Québec nous pardonneront ce re-
proche, puisqu'il est ndressé dans notre intérêt
à tous.


